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.ii a&îts ýpar>dessrimeñts bier différensnt C staxpr e
e, ence, -dsontjoyeue se racon ltbsbi iries exercees par 

utroup,eg anglaises; ÎIeho nmes enn ouirpt aprés lib'èrté tdpre
~trîsteniet lafin malhieureuse de ses.défenser-s, dgnt lColonel I ne inht
,nanté ncrné,,fit .ne sibelleet 7glorieuse chasse,.api s it ison

ners. nin, aprè avorvle milsis'les di a esaBifJohs on are
ue oUuaed liammsfit tant. de ~ppr:aux angl ais jeédéarquai àKngston

vil e : é ede m i 6"'Silnhamile a rand T r 'du pays.î
es aque poron et 1;ne pouvaiti chgipr un' ,ille. plus a son got

puisque c s;uevill~ ré fie'oeq', ous pri~e leinfire aucune;allusîik
aux honorables membre doó t¿fle get aussi :remplië, li amdjoritéd'eux sont toli

>tusÅe b eauiiirda j rdes iuësdwp' on j'aiin,è.dre lavérité;ri
n est bieau et laid, comme:le vrar.

hP soài venAs iscufèr lès. max d pays, es
unsasseajoli bâtiment, situ4 au hamps. Milid P&ilét t choisi"e

'eïùdr.it exprès puinr~.spiéeF de la lojau.6 *ii,meriire t eblell.e Elle est eo
trjrée d ;maisonsCarrees, des quelles o bombarder joliment la chamb't

d'Assemblée ; clBaque .natinin riloí~ lt hatl äädeioé ÍEaŸàerimatin ~ -mlï'olavait le soin d ènvoyera ri
ou 'arelillrie mnnoeuvr.er à 1vudn os eprésentants, ear la place dArmles

.estîaussiýà laporte.de laschambre,et j'attribue a.cettedosede lôyauta qu'is
prenaient chaque-matin,- esvotes' étonnants de plusi eus des chauds patrioés,
ur.lesquels ell'e aparaît ~avoireu'uneffet merveilleui il est vrai que ce son

des argumîents contre-lesqpçls onn.peutspas résister. Çt, .et les diners, ça
nous change la: conscience d'un homme en peut tempse demande plutôt a'\r.

Ta.,â elË er, :ui put n as:endijeIongsur ce sujet
La cage.de;niford.Pùlëtest,'stuéeam miliu uopetifbóis,près d Péniteb

tiaire, en.deiorsiedlazvile, là aussi,.est son;serail dontil'une des demoiselles
dhonneur. dit la chronique scandaleuse de, Kingstni;n, és' t* sý â.ÉEtrs-Uniîs

pour.de:grosses affaires. .l2entrée.en est defendue par un eptie atisse d
pierres percée de meurtrière's.

Lafin au procan nunéro.

Fitzwlliams et Mrç;B Buckst ne ont donné hier leur.pr mière repié-
séntationau.théâtre. Nsous engap e m.dla g pas laisserps
ser, .sansen profiler, ,,llocçasion bien rare ici dese désopiler lfrate à leur aise.
Madame Fitzwilliams est une actrice comiqqe.pjafaite ;felle se ploië.à toutes les
exigences dugenre qu'ell.e a embassé., ave uneversatilié ine laisse -ien a
desirer. ,A un jeuvif,.;naturel, ,mime, elle joint une jlie, voix 'oieri éxerce8
qu'elle accompagne agréablement sur la gutarr, la haree j>idn'o (surce der.
niqr inàtrnient au parfilit.),, Comme.onA.le oiMe.: Fitzwiliams m'érite l'eneou-
ragement public;..car otre d' mieasdonnatin-els ilIiii Ï fiilu des étu'des opirilj
tres, conscienciruses pour arriversqn dgré de perfection. .les de'x peites
pièces qu'ellea joudesnt ét,' écrites pour lle par \r*. Buckstoie étsontadap-
tées à ses moyens. Dans notre.,procham..nous en -paHeron s fpeut-ire plus au
lone. Mr. Buýkstone, joue luiniême .avec beaucoup de verve et par son jet
d'acteur ne contrib.ue pas 1eg, ss ucè comme auteur. 'Ils é,tent le même
spectacle ce soir.

B.CORRIVEAU; cArEnLNo:15 ruieLamonLagoe,second magasin en dliersèe
la porte Prescott, a rèçu-un lot de redingottes et manteaux de caoutchouc, (maciutOshy

imperméable, et tient constamment chapcaux et casquettes aux 'Jerniéres~ modes.


